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Ch. Linder demande aux botanistes des renseignements sur le
röle biologique du fleuron pourpre, sterile qui oeoupe souvent le
milieu des ombelles de carottes sauvages.

II a fait quelques statistiques concernant la frequence des ombelles

avec ou sans fleuron pourpre, ainsi que l'attraction que ce fleuron

pourrait exercer sur les insectes; il donne ces chifires ä seule fin
d'amorcer une etude plus complete.

15 aoüt 1909. Pied du Pilate. 10 a m. Coteau ensoleille. Pendant
une demi-heure, quatre insectes visitent une ombelle ä fleuron pourpre.

Pendant la demi-heure suivante sept insectes visitent la meme
ombelle dont le fleuron a ete enleve.

18 aout 1909. Pre au bord de l'Aa. 10 f/2 a m- Nuageux.
a) De deux ombelles, distantes de 10 cm, celle avec fleuron pourpre

est visitee par 8 insectes, celle sans fleuron pourpre par 11

insectes, toutes deux dans l'espace de la meme demi-heure. Plusieurs
fois, le meme insecte visite les deux ombelles successivement, le plus
souvent la blanche avant celle piquee de rouge ;

b) Le fleuron pourpre ayant ete coupe, puis plante sur l'ombelle
jusqu'ici unicolore, 6 insectes visitent l'ombelle devenue blanche par
amputation, 13 celle piquee artificiellement du fleuron pourpre, toutes
deux dans le meme quart d'heure.

Frequence relative des ombelles.

avec sans
fleuron pourpre

16 aoüt 1909 pres d'Alpnach 11 19

18 aoüt 1909 pres de l'Aa 23 27

14 aoüt 1910 pres de Coire 50 23

E. Wilczek annonce que le charbonnier (Hygropohorus Marzuolus)
a ete recolte le 14 janvier 1919 dans les bois de Bussigny.

P.-L. Mercanton presente le barogramme de la baisse barometri-

que de janvier 1919 ; il fait circuler une canne de justicier neuchä-
telois ayant un cadran solaire dans le pommeau ; cette canne lui a ete
donnee par M. Jules Courvoisier.

Seance du 29 janvier 1919.

F. de Loys. Lambeanx de Flysch exotique dans le massif des Dents du Midi. —
M. Duboux et L. Parehot. Sur la microanalyse du sang. — Maurice Lugeon.
Lambeau de recouvrement du sommet des Diablerets.

F. de Loys. — Des lambeaux de Flysch exotique dans le massif
des Dents du Midi.

On sait que le grand pli couche des Dents du Midi, front de la
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nappe de Mordes, repose par l'entremise d'une lame de granit ecrase
sur un simple coussin de Flysch autochtone. En realite ce Flyscli, qui
devait autrefois s'etendre sur le socle hercynien des Aiguilles rouges,
a ete arraclie de son substratum, entraine vers le nord par la nappe,
et replie en un yaste et multiple synclinal. II n'est done strictement
autochtone que dans sa partie septentrionale, ou stratigraphiquement
le recouvre la molasse rouge du Yal d'Illiez, sur laquelle yiennent
s'empiler les nappes prealpines.

Au nord des Dents du Midi, la masse synclinale du Flysch est pro-
fondement erodee par les affluents de la Yieze, qui laissent entre eux
des aretes dentelees. C'est sur deux de ces aretes, ä la Dent de Yalere
et au sommet qui domine Soix, que sont conserves des lambeaux de

Flysch exotique.
Les gres et menus conglomerats qui en forment la base tranchent

sur les couches plus schisteuses du Flysch autochtone, tandis qu'ä leur
partie superieure reprend l'alternanee de marnes feuilletees et de

gres en plaquettes.
Ces lambeaux de recouvrement reposent en discordance angulaire,

par un plan de chariage bien caracterise, sur les replis du Flysch
autochtone. Le contraste entre les deux unites est accentue encore
par la presence de nombreuses nummulites dans les gres et conglomerats

des masses exotiques.
La presence de nummulites permet de rattacher avec certitude ces

lambeaux ä la nappe inferieure des Prealpes, dont M. Lugeon a de-

puis longtemps signale les ultimes ecailles triasiques, jurassiques et
cretacees dans les rochers du Culet et de Savonnaz, äl'ouest de Oham-

pery. II est interessant d'en trouver des debris en liaison immediate
avec un pli des Hautes Alpes calcaires, en ce point oü elles sont
reduites a la seule nappe de Mordes, dont Faction encapuchonnante
ne semblait pas s'etre manifestee ici.

La decouverte de ces lambeaux permet aussi de preciser la limite
meridionale de la mer molassique oligocene; on pouvait supposer, en
effet, que cette molasse, repliee en double synclinal avec le Flysch
entre Troistorrents et Massongex, se prolongeait autrefois dans les
terrains enleves parl'erosion de la Yieze, j usque peut-etre au-dessous
de la nappe de Morcles. Le fait qu'on ne trouve pas la moindre
trace de molasse entre le Flysch exotique et le Flysch autochtone
montre bien qu'elle ne s'est pas etendue vers le sud, au-dela de la
Dent de Valere. On ne connait,en effet, aueun temoin d'action erosive

qui eut pu la faire disparaitre avant le recouvrement des nappes
prealpines.

M. Düboux et L. Parchet. — Sur la microanalyse du sang.
M. L. Parchet expose les progres realises par la chimie dans le
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